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Assemblée générale au Togo : 
quelques échos 

 
 
 

Suite à la rencontre de Dapaong au Togo (dont la revue ASN n° 64 vous rend compte largement), nous 
avons recueilli le témoignage de deux participants nous disant leur perception et leurs idées. Celui de 
Daouda Diawara, d’origine malienne, vivant avec sa famille à Caen, travaillant professionnellement en 
France et membre de « Asfodevh 14 » depuis plusieurs années et celui de Cyrille Anoukoum qui, sans 
être membre d’Asfodevh, avait été invité à participer par la cellule du Togo. 

Nous vous donnons rendez-vous dans un prochain numéro de la lettre d’Asfo-France pour vous rendre 
compte des échanges entre nous, membres de la cellule France, concernant les projets des sections de 

Caen, Vence, Lyon et Grenoble et des pistes d’approfondissement ouvertes lors de l’atelier de Dapaong 
sur le thème « Genre et développement humain ». 

Mireille Rouillon 
Ghislaine de Senneville 

 
 

 

Témoignage de Daouda Diawara 
 

 
Dans le cadre de ma participation (du 3 au 8 
août 2015 à Dapaong au Togo) à l’atelier sur 
« Le genre et le développement humain » et à 
l’assemblée générale, je tenais à remercier les 
organisateurs qui nous ont réservé un accueil 

au-delà de mes espérances tant au Burkina Faso 

qu’au Togo. L’accueil pour un Africain n’est pas 
un vain mot. Cet accueil a été apprécié par 
toutes les cellules présentes : Burkina Faso 
(trois personnes), Bénin (cinq personnes), 
France (trois personnes), Niger (une personne) 
et Togo (huit personnes) ainsi que d’autres per-
sonnalités invitées par ladite cellule. 

 
La première partie, dédiée à l’atelier, sur 
« Genre et développement humain selon 
Asfodevh » s’est déroulé sur deux jours et demi, 
animé par Luc Daga avec une intervention par 
M. Fidèle Pocanam, expert sur le genre. Trois 

personnes parmi les participants avaient suivi 
une formation sur le genre à Turin (Italie). Un 
peu réticent au départ, sur le choix du 

thème  « le genre », j’ai compris que les anima-
teurs formés à Turin avaient mission de trans-
mettre leur acquis aux responsables des cellules. 
Avant cet atelier, les cellules avaient travaillé sur 

les différents thèmes du genre qu’elles avaient 
préalablement choisis et ont présenté la syn-
thèse de leurs réflexions. Seul un diagnostic, me 
semble-t-il, est ressorti de ce travail. Il reste à 
envisager maintenant des actions à travers des 

projets pour établir un programme adapté aux 
problématiques de chaque pays. 
La deuxième partie a été consacrée à l’assem-
blée générale et aux différents votes. 
 

A cette occasion, personnellement, j’ai appris le 

fonctionnement structurel d’Asfodev (CA, SG, 
cellules, organigramme). Les interventions de 
Pierre-Marie, président, Ghislaine et Luc Daga 
ont été riches en informations pour tous les 
membres présents. Ma perception sur ce fonc-
tionnement ? Il me semble que les cellules n’ont 
pas assez d’importance dans le fonctionnement 

structurel ce qui conforte mon sentiment que les 
cellules ne sont pas suffisamment représentées, 
que les membres des cellules ne se sentaient 
pas suffisamment concernés par le vote et par la 
liste des candidats présentés. Sans doute serait-
il nécessaire, en amont d’une AG, de mieux ex-

pliquer les modalités du vote, de présenter les 
candidatures (CA et SG), etc. 
 

Encore une remarque : ASN est un très bon 
moyen de communication entre les cellules pour 
faire connaître les actions de chacun. Il est indis-
pensable pour cela que les membres des cellules 

prennent conscience de la nécessité d’alimenter 
régulièrement en informations ce journal pour 
que tous soient informés et ce bien avant les 
rencontres de l’A.G. 

Daouda Diawara 
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Témoignage de Cyrille Anoukoum du Togo 
 

 
G.S - Cyrille peux-tu nous décrire un peu ton parcours 
et tes réactions suite à ta participation à l’atelier 
Asfodev de Dapaong ? 
 
Cyrille - Je suis Cyrille Anoukoum, Togolais, 45 ans, 
marié et père de trois enfants. J’ai un diplôme en Droit 
public à l’université de Lomé et en environnement à 
l’Institut africain d’administration et d’études commer-
ciales de Lomé. Je suis l’initiateur et le responsable de 
la ferme Agropastorale Walou (région de la Kara, pré-
fecture de la Kéran, dans le canton d’Akponte) avec 
comme objectif de réussir dans le bio, en agrobiologie 
incluant le rejet de tous les produits chimiques. Asso-
cier l’agritourisme serait une grande opportunité. Je 
suis aussi responsable de l’association AASC-DLP, as-
sociation de droit togolais, « Action solidaire et com-
munautaire pour un développement local et participa-
tif ». Nos domaines d’action sont dans les appuis aux 
collectivités rurales engagées dans le développement 
par l’auto-promotion et à travers l’animation globale. 
 
G.S - Peux-tu nous dire quelle évolution cette semaine 
avec nous a permis en toi, les convictions, les désirs, 
les projets d’actions qui ont surgis ? 
 
C - Tout d’abord, j’ai beaucoup appris et me réjouis 
d’avoir été présent à cette rencontre. Content d’avoir 

revu les membres de la cellule béninoise (mes amis). 
J’ai vraiment aimé l’esprit de partage à cette ren-
contre. Les échanges ont été très enrichissants pour 
moi. J’ai beaucoup apprécié la liberté d’expression au 
sein de votre structure : ce courage et cette intelli-
gence des membres de dire clairement leurs préoccu-
pations, soucis et insatisfactions et leurs attentes au 
sein d’Asfodev et  aussi de voir les membres recon-
naître et féliciter les avancés et le développement de 
la structure aux multiples champs d’action et exper-
tise. C’est avec force que je vais mentionner le cou-
rage admirable des responsables du sud et de la « cel-
lule mère » France d’Asfodev qui ont, très tôt, pris 
l’habitude d’écouter - très souvent avec patience - les 
membres et de prendre en considération les préoccu-
pations des uns et des autres. Je crois fermement que 
lorsque ces éléments de la bonne gouvernance asso-
ciative existent au sein d’une structure telle que la 

vôtre, forcément elle grandira et trouvera des solu-
tions pour les grands défis et enjeux qui se présente-
ront à elle. 
 
G.S - Pourquoi as-tu décidé de devenir membre 
d’Asfodevh, si du moins j’ai bien compris de que tu as 
dit ? 
 
C - Mon objectif est d’améliorer le mieux-être de mes 
concitoyens et surtout de la communauté d’Akpontè. 
Pour ce faire tout ce qui peut me permettre de renfor-
cer mes capacités en termes de compétences et de 
partenariats est indispensable pour moi, faciliter des 
contacts avec des professionnels et membres 
d’Asfodev, supporter ou représenter dans certaines 
démarches auprès d’organismes publics, par exemple 
pour un plaidoyer commun, avoir accès à une banque 
d’informations ayant rapport avec les objectifs, buts et 
perspectives d’Asfodev, avoir accès à des cours, des 
formations, un renforcement de capacité par le biais 
d’Asfodev, avoir accès à des services réservés aux 
membres d’Asfodev sur le site web, faire des visites 
d’échanges d’expériences, avoir pour membres asso-
ciés des fournisseurs qui transigent déjà avec le milieu 
professionnel dans lequel j’évolue et d’éventuels dé-
bouchés pour les produits de la ferme Walou. 
 

L’association que je dirige, AASC-DLP, mène plusieurs 
dossiers d’intervention : la jeunesse, les femmes en 
groupement ou en coopérative, les exploitants agri-
coles, les collectivités rurales et l’appui institutionnel, 
la création de vrais acteurs. Pour cela, elle met en 
œuvre différentes ressources : rencontres d’échange-
réflexion avec les collectivités, démarches d’identifica-
tion d’un programme (fiche technique), programme 
socio-économique et éducatif. 
 
G.S - Un beau programme, pas de quoi t’ennuyer… 
Et surtout, restons en relation autour de tes projets. 
 
C - Merci Ghislaine, merci à vous tous et à bientôt. 

 

 
 

 
 

Adhésion 2015… adhésion 2015… adhésion 2015… adhésion 2015… adhésion 2015… 
 

En juillet 2015, dans notre dernière lettre Asfo France, nous avions souligné que beaucoup n’avaient pas encore 

renouvelé leur adhésion à Asfodevh. Novembre c’est le bon moment pour jeter un coup d’œil sur votre comp-

tabilité et envoyer le montant de votre cotisation à : 
 

Hélène Guéritauld - 15 place W. Rousseau - 13540 Puyricard. 
 

Le moment venu, vous recevrez un reçu fiscal. Merci d’avance. 


